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JOSEPH ALDRIC OUIMET

Joseph Aldrie Ouimet est né à Sainte-Rose, comté de Lavai, le 20

mai., 1847. Il appartient à une vieille famille française. Le premier
fut Jean ; il s'établit à Sainte-Famille, île d'Orléans, en 1834.

Le père de M. Ouimet était M. Michel Oùimet; sanère, madame
Elizabeth Filiatrault Saint-Louis. A force d'économies, ces braves
gens purent envoyer leur fils au collège de Sainte-Thérèse. Il leur
prouva sa reconnaissance en étant le premier de sa classe, termina
brillamment ses années d'études, et, sa tournure d'esprit le portant
vers le droit, il entra au bureau de M. Edmund Barnard. 'Ouimet
n'était pas riche. Pour payer ses cours, il paya aussi de sa personne :
il fit du journalisme au "Nouveau Monde" et à la "Minerve" jusqu'au
moment de son admission au barreau, en 1870. Calme, bien renseigné,
énergique, ayant une grande connaissance du cœur humain, il fut
recherché par des confrères qui avaient déjà une belle clientèle, M M.
Bélanger et Desnoyers,-plus tard ils devaient être juges,- -qui le
prirent en société. Le juge Ouimet, M. Nantel, ministre des Travaux
Publics à Québec, M. Corneillier furent successivement ses associés,,,
et maintenant il est à la tête de la raison sociale de Ouimet, Emard et
Maurault.

Les avis de M. Ouimet sont très recherchés et très prisés. Il aime
profondément sa profession. Au Palais, il est toujours écouté.

Le 27 octobre, 1873, M. Ouimet était élu député de Laval aux
Communes par.une majorité de 437 voix. Son concurrent malheureux

était M. L. O. David. Le vainqueur se présentait comme partisan du

gouvernement conservateur. Le ministère perdit le pouvoir le 5
novembre de la même année. M. Ouimet fut réélu par acclamation

aux élections générales de 1874, 1878, 1882. En 1887, il battit son
adversaire, M. Adolphe Ouimet, par 327' voix, et, en 189), il fit subir

le même sort au docteur Ladouceur. Cette fois, la majorité atteignit


